
 

Lõintercommunalit® au 

cïur du nouveau 

dispositif de péréquation  

 

Les apports de la loi de finances pour 2011 



La péréquation verticale: des 

avancées majeures en 2011 
Â Le contexte: un nécessaire gel 

en valeur des concours de 
lõ£tat aux collectivit®s locales 
(2011-2014): 50,45 milliards 
dõeuros 

 

Â Ce gel sõapplique toutefois ¨ 
un périmètre plus adapté (le 
FCTVA et le produit des 
amendes en sont exclus).  

 



La péréquation verticale: des 

avancées majeures en 2011 

Â Malgré ce contexte très contraint, les marges de 
manïuvre sont exploit®es en faveur de la p®r®quation:  

 

ÂDSU: + 77 millions dõeuros en 2011(+6,2%); 

Â  DSR: +50 millions dõeuros en 2011 (+6,2%). 

 
2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 

DSU 568 589 609 721 834 948 1 039 1 058 1 112 

DSR 384 391 403 477 542 617 675 717 760 



La péréquation verticale: des 

avancées majeures en 2011 

Â Les interventions du 

Parlement pour limiter la 

baisse des variables de la 

DGF 

 

Â Ajustement du périmètre 

normé:  

 + 115  mde 

 

Â Réaffectation du fonds 

CATNAT:  

 + 20 mde 

 

Â Les variables dõajustement 

baissent ainsi de  7% et non 

de 12% 



La péréquation verticale: des 

avancées majeures en 2011 

Â Plusieurs dispositions favorables aux 
intercommunalités:  

 
Â89 millions dõeuros suppl®mentaires au sein de la DGF li®s au 
d®veloppement de lõintercommunalit®  

ÂLa dotation dõintercommunalit® est structurellement une 
dotation fortement péréquatrice:  

Â La dotation de péréquation représente 70% de la dotation 
dõintercommunalit® (soit 1,75 milliard sur 2,5 milliards en 2010) 

Â Cette composante péréquation est répartie en fonction du potentiel fiscal 
de lõintercommunalit® 

Â La fusion de la DGE et de la DDR au sein de la nouvelle 
dotation dõ®quipement des territoires ruraux: lõenveloppe des 
EPCI sera plus importante (615 mde en AE en 2011) 



Un effort sans précédent en faveur de 

la péréquation horizontale 

Â Des écarts de ressources et de dépenses importants 

 

Â « Cõest ¨ lõ®chelon communal, caract®ris® par la plus grande diversit® de 

taille et de revenu, que les plus fortes disparités de dépense par habitant 

sont constatées » (rapport Carrez-Thénault) 



Un effort sans précédent en faveur de 

la péréquation horizontale 

Â Une corrélation très importante entre niveau de 

ressources et niveau de dépenses (rapport Carrez-

Thénault) 



Un effort sans précédent en faveur de 

la péréquation horizontale 
 

CONCLUSION:  

Lõaugmentation de la p®r®quation favorisera une ma´trise 
globale des dépenses 

 

Â « En effet, les dotations de lõ£tat, encore majoritairement 
forfaitaires malgré une tendance à la hausse de la part 
péréquatrice, conduisent à financer insuffisamment certaines 
collectivités, ce qui les incite à accroître leur pression fiscale,  

Â tandis que les autres sont poussées à fixer un niveau de dépense 
par habitant nettement plus élevé » (rapport Carrez-Thénault 
p.13) 

 



Un effort sans précédent en faveur de 

la péréquation horizontale 

 

« On peut donc attendre dõun accroissement de la 

péréquation un double effet:  

 

Â une meilleure adéquation des recettes aux charges pour les 

collectivités les moins bien dotées;  

 

Â une limitation des dépenses pour les collectivités les mieux 

dotées, ce qui implique globalement une meilleure couverture 

des dépenses par des recettes propres. » 

 

 



La péréquation horizontale 

Â Les FDPTP: des montants relativement stables depuis 

plusieurs années 

(en millions dõeuros) 2007 2008 2009 2010 

Écrêtement des 

bases excédentaires 

dõ®tablissements 

exceptionnels 

583 623 603 

Prélèvement sur 

recette de certains 

EPCI à TPU 

193 160 230 852 

Prélèvement sur les 

recettes de lõEtat 

142 118 92 52 

TOTAL  919 902 925 904 


